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Un cerveau... attentif !
«Faire attention» est une habileté commune 
à toutes les activités d’apprentissage et requiert la
maîtrise de nombreuses autres compétences cognitives,
notamment la gestion de la mémoire et la planification.
Bien gérer son attention implique, pour l’élève, de savoir
comment l’orienter : comment décider d’accorder priorité
à une information plutôt qu’à une autre ; comment filtrer
les informations parasites ; comment utiliser son langage
intérieur pour diriger son processus de pensée ; comment
conserver dans sa mémoire de travail les informations
suffisamment longtemps pour pouvoir les manipuler et
créer des liens ; comment surveiller «en temps réel» son
activité ; comment interpréter les signaux internes et
externes qui le renseignent sur la pertinence de ses
actes ; comment s’engager dans une action ou s’en
dégager. Autant d’opérations mentales que l’élève doit
maîtriser pour être en mesure de développer un niveau
d’efficience suffisant pour bien gérer sa vigilance.

Faire prendre conscience aux élèves

que «faire attention» est le résultat

d’un travail effectué par plusieurs

parties de leur cerveau, que cette

compétence exige le développement 

d’un grand nombre d’habiletés et

qu’ils peuvent apprendre à contrôler

leur attention.

L’a t tent ion :  
un  processus qu i  se
déroule  dans le  temps
Partons du principe qu’un élève qui «fait
attention» est un enfant totalement
engagé dans une action sur les plans
neurosensoriel, cognitif et affectif. Il est
irréaliste, dans un contexte de classe, de
pouvoir évaluer la nature de toutes les
transactions cognitives privilégiées dans
le cerveau de chaque apprenant, mais il
demeure possible d’enseigner aux élèves
les gestes mentaux essentiels à une ges-
tion efficiente de l’attention. Le concept
de la «ligne du temps» constitue à cet
effet un outil fort profitable qui peut être
utilisé dans des contextes aussi variés
que la recherche de solutions à un con-
flit interpersonnel, la résolution d’un
problème de mathématiques ou la plani-
fication d’une recherche. La méta-
stratégie utilisée est la même, il n’y a que
le contenu à traiter qui change.

mémoire attention planification

passé présent futur

1

2

3

4

5
Lorsque j’ai trouvé ce dont
j’ai besoin, je l’apporte
dans mon «présent».

J’utilise le résultat du travail de l’étape 4 
pour planifier «comment» je vais 

résoudre le problème. Je passe à 
l’action en portant «attention» à ce que 

je fais, en m’appuyant sur 
le plan que j’ai construit.

Je combine les
 informations apportées 

de mon «passé» avec 
les données du 

problème à résoudre, et 
je réorganise 

l’ensemble des 
renseignements.

Départ : Je prends 
connaissance des données 
qui composent le problème 

«ici et maintenant» en 
m’assurant de bien 

distinguer ce qui est 
important de ce qui n’est 

pas pertinent.

J’interroge ma mémoire 
pour y rechercher des 
informations, ou des «savoir-faire» 
qui pourraient m’être utiles pour 
résoudre le problème. Je fais 
preuve d’ouverture pour retrouver 
ce que j’ai déjà vu, entendu, fait 
ou évalué dans le passé.
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Neuropédagogie  de l ’a t tent ion
Expliquer aux élèves ce qui se passe dans leur cerveau
lorsqu’ils sont attentifs n’est pas une mince affaire.
L’entreprise vaut malgré tout la peine d’être tentée,
parce que cette démarche a l’avantage de leur faire pren-
dre conscience, une fois de plus, de la nécessité de faire
collaborer toutes les parties de leur cerveau et de con-
naître les actions cognitives qu’ils doivent privilégier
pour être attentifs.

Rodolfo Llinas1, un neuroscientifique de l’université
de New York, propose l’analogie suivante pour com-
prendre les mécanismes de l’attention.

Imaginez que vous désirez entrer dans un magasin
(le cerveau). Avant d’entrer, vous regardez par la vitrine
et voyez un groupe de vendeurs (les neurones) qui dis-
cutent entre eux. Il y a déjà de l’activité, de la commu-
nication. Vous entrez dans le magasin (vous devenez un
nouveau stimulus). Au début, les vendeurs continuent à
parler entre eux jusqu’à ce que vous vous manifestiez de
façon plus explicite. Un des vendeurs vous regarde.

Vous venez donc d’obtenir l’attention d’une des parties
du cerveau. Si vous dites : «Je veux acheter…», soudai-
nement tous les vendeurs dirigent leur attention vers
vous. Le cerveau est maintenant conscient de votre pré-
sence. Un vendeur décidera de vous accorder toute son
attention alors que les autres poursuivront leur conver-
sation ou s’engageront dans d’autres tâches. De la même
façon, les neurones du cerveau attendent, répondent et
décident. Encore faut-il savoir quoi attendre, comment
répondre et à quel moment décider !

Faire prendre conscience aux élèves de l’intention
et du projet constitue la première étape d’une démarche
de gestion. Si l’objectif est de comprendre ce que l’en-
seignant explique, l’élève doit d’abord privilégier une
réponse d’orientation (regarder par la vitrine et entrer),
mettre en action des stratégies qui lui permettront
d’établir un lien avec ce qu’il voit, entend ou ressent
(signaler aux vendeurs qu’il est là), engager la commu-
nication (évoquer, transformer, fusionner le contenu
proposé avec ce qu’il sait déjà) pour ensuite interagir
avec le contenu et décider comment l’utiliser (planifier).

Le c ircu i t  de  
l ’a t tent ion
Dans le processus d’attention, le
cerveau fait office de «syntoniseur»,
d’une part parce qu’il n’est pas pos-
sible de s’occuper en même temps
de tous les stimuli d’un environ-
nement, d’autre part pour une 
raison d’économie cognitive, soit
investir de l’énergie seulement là où
c’est utile. Une décision doit donc
être prise quant à la nature des sti-
muli auxquels l’élève donnera son
attention. Les leçons précédentes
ont largement fait état de la 
synergie entre les quatre lobes du
cerveau. Le circuit de l’attention en
est une illustration explicite.

Avertir, orienter, détecter et
exécuter constituent les actions
cognitives de base privilégiées par
le cerveau «attentif».

Étape 1 : Avertir

À un premier niveau, la tâche du tronc
cérébral est d’avertir l’élève que «quelque
chose se passe».

Étape 2 : Orienter

Les centres moteurs autorisent une réorien-
tation du corps pour diriger les sens vers la
source d’information.

Trois phases

L’élève se désengage du 
stimulus actuellement en 
traitement.

L’élève porte attention au 
nouveau stimulus.

L’élève s’engage dans 
le traitement du nouveau 
stimulus et inhibe les 
informations parasites.

Étape 3 : Détecter

L’élève détecte la nouveauté et focalise son
attention vers l’information importante.

Étape 4 : Exécuter

C’est à cette étape de l’organisation 
exécutive que l’élève met à contribution 
sa mémoire de travail, estime le temps,
privilégie son langage intérieur et 
autocontrôle ses actions.

2a

2b

2c

2a
2c

2b

4

3

1
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Enseigner les  stratég ies de base de l ’a t tent ion
Un guide à l’usage de l’intervenant

Comment aider les élèves à les développer

Faire prendre conscience aux élèves que des facteurs internes (intention,
projet, inconfort cognitif) ou externes (consignes verbales ou non verbales)
constituent des signaux qui commandent l’orientation de leur attention.

Saisir les opportunités pédagogiques qui permettent d’expliquer aux élèves
ce que l’enseignant fait mentalement avec les informations qu’il doit traiter :
les images qu’il construit à partir de ce que qu’il entend ; les mots qu’il
emploie pour décrire ce qu’il voit, etc.

Inviter les élèves à découvrir comment ils font pour savoir s’ils regardent,
écoutent ou exécutent de la bonne façon. Leur faire découvrir que le
cerveau doit être en mesure d’établir des comparaisons avec ce qu’ils ont
déjà vu, entendu ou exécuté, avant de décider si leur action est correcte 
ou non.

On associe de plus en plus la mémoire de travail à la conscience du «ici et
maintenant». À cet effet, il importe de suggérer aux élèves des activités qui
ont pour objectif d’augmenter l’envergure de leur mémoire en même temps
que leur habileté à manipuler des quantités de données visuelles et audi-
tives de plus en plus grandes. Énumérer à rebours des séquences de plus en
plus longues de chiffres ou de mots, ou appliquer des opérations mathéma-
tiques sur des nombres conservés en mémoire, en sont des exemples. 
(Des exercices de «jogging» sont proposés à la page 80.)

Accompagner les élèves dans leur processus d’apprentissage en utilisant
son propre langage comme outil de médiation, de manière à leur permettre
de voir et d’entendre le type de questions et de commentaires qui sont pri-
vilégiés pour résoudre un problème. À cet effet, «penser à voix haute» lors
des démonstrations de résolutions de problèmes et de prises de décision, en
multipliant les exemples qui illustrent les allers-retours entre le «présent» (la
perception et le traitement initial du problème à résoudre ou de la tâche à
exécuter), le «passé» (exploration de la mémoire à long terme), la combinai-
son entre les éléments du présent et ceux qui sont rapportés du passé et le
«pont avec le futur» (planification et exécution).

Entraîner les élèves à évaluer consciemment l’accord ou le désaccord cogni-
tif face à ce qu’ils regardent, leur position d’écoute, la nature de leur dia-
logue interne, les images mentales qu’ils construisent dans le but d’être en
mesure de valider la pertinence du maintien de leur attention sur le contenu
qu’ils sont en train de gérer. Provoquer des situations pour qu’ils réalisent ce
phénomène, en tentant de détourner leur attention de la tâche dans laquelle
ils sont engagés avec des distracteurs attrayants, mais non appropriés. Cet
exercice devrait leur permettre de déterminer de manière explicite la façon
dont ils utilisent leur cerveau pour prendre des décisions.

Habiletés à développer

1. Décider que c’est le moment
de diriger son attention vers
une source en particulier.

2. Savoir quoi faire avec ce qu’on
voit, ce qu’on entend.

3. Être en mesure de traduire les
signaux externes et internes en
indicateurs de la pertinence ou
de la non-pertinence de ses
actions cognitives.

4. Maintenir dans sa mémoire
active (mémoire de travail)
suffisamment de données pour
rendre possible la combinaison
et la mise en relation entre 
les informations (celles qui ont
été retirées de la mémoire à
long terme et celles qui sont
associées à la tâche ou au 
problème à résoudre).

5. Avoir recours à un dialogue
interne (langage de gestion)
suffisamment développé pour
faciliter le traitement et 
l’organisation de ces 
informations.

6. Savoir quand désengager son
attention d’une source particu-
lière (que ce soit une informa-
tion de nature visuelle, auditive
ou kinesthésique, ou encore
une stratégie) pour se recentrer
sur une autre information.
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L’a t tent ion :  
une quest ion  de ch imie !
Être vigilant dépend en partie de la qualité du

travail effectué par certains neuromédiateurs

du cerveau. On sait actuellement que le stress

ou l’anxiété, par exemple, contribuent à modi-

fier l’action des messagers chimiques que sont

les neuromédiateurs sur certaines structures

du cerveau impliquées dans la gestion de l’at-

tention. Un neurotransmetteur, la dopamine,

a, croit-on, pour fonction de prolonger la

durée des messages entre les neurones et de

permettre ainsi une bonne communication

entre ces derniers. On lui a donné le nom de

«neurotransmetteur de l’apprentissage». Une

déficience en dopamine affecte la mémoire de

travail et de ce fait réduit la continuité de l’at-

tention lors de l’exécution d’une tâche. Ces

constatations militent, une fois de plus, en

faveur de l’enseignement direct et explicite de

stratégies visant à augmenter la faculté de

l’élève à mieux gérer sa mémoire de travail,

habileté étroitement associée au maintien de

l’attention dans le temps. 

L’a t tent ion  nuancée
Être attentif exige de la souplesse. Il importe donc quel’élève apprenne à maîtriser plusieurs façons d’être attentif.Parmi les types d’attention, ceux qui suivent nous appa-raissent être les plus importants.

La vigilance, associée au «projet cognitif» de l’attente,implique un haut niveau de flexibilité et d’ouverture sensorielle.
L’attention sélective permet d’évaluer, dans un premiertemps, la source d’information la plus importante (ce quiimplique d’avoir un projet préalable, et de savoir commentinhiber les stimuli susceptibles de provoquer une distrac-tion dans la réalisation de l’objectif).

L’attention soutenue est la capacité à maintenir l’at-tention pendant une période de temps plus ou moinslongue. Ce type d’attention est largement assujetti à desmécanismes neurophysiologiques ainsi qu’à la diversité età la pertinence des stimuli reçus.
L’attention divisée (partagée) réfère à la capacité dedéplacer l’attention d’une tâche à l’autre ou d’un stimulusà l’autre lorsque l’activité le nécessite.

Un réperto ire… de choix !
Mel Levine1 propose à l’intérieur de son modèle «All Kinds of Minds» un répertoire d’interventions qui répond à une
grande diversité de difficultés d’apprentissage, notamment l’incompétence, observée chez plusieurs personnes, à con-
trôler leur attention. Certaines de ses suggestions, que nous avons adaptées, nous apparaissent également des moyens
intéressants pour enseigner les gestes de l’attention aux élèves.

• Imposer des délais de planifica-
tion avant l’exécution. 

• Modeler «à voix haute» les
étapes d’une procédure.

• Distribuer des plans de gestion
avec des marqueurs temporels.

• Inciter les élèves à construire
des «menus» pour diriger leurs
stratégies.

Développer la facilitation 

et l’inhibition.
Développer l’habileté 

à gérer le temps.

Développer 

l’autosurveillance.

e

e

• Inciter les élèves à estimer le
temps nécessaire à l’exécution
d’une tâche.

• Encourager les élèves à dis-
tribuer dans le temps les étapes
du travail à effectuer.

• Fournir des occasions aux élèves
d’évaluer la qualité de la gestion
de leur temps.

• Fournir aux élèves des organi-
grammes illustrant les étapes
d’exécution d’une tâche.

• Aider les élèves à augmenter 
leur niveau de «conscience 
cognitive» pour qu’ils puissent
apprendre à s’autocorriger.
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. Amener les élèves à devenir plus conscients des mécanismes
qui sont mis en action par la mobilisation de leur attention et
les informer des habiletés de base à développer pour devenir
de meilleurs gestionnaires de celle-ci.

Objectifs
des

activités

Un cerveau... attentif !

Présent,  passé,  futur. . .

À l’aide du transparent 7.1, expliquer aux élèves qu’être attentif exige d’une part la mobilisation de stratégies sophis-
tiquées et d’autre part la maîtrise de leur ligne du temps. En effet, ils doivent être en mesure de se déplacer de façon
efficace entre ce qu’ils ont à faire maintenant (le présent), ce qu’ils connaissent déjà (le passé), et les moyens à 
privilégier pour résoudre le problème ou exécuter la tâche (le futur). Utiliser un contenu académique pour illustrer 
les allers-retours entre les trois marqueurs temporels. Avec les élèves plus jeunes, il est profitable d’inviter trois 
d’entre eux devant la classe, de leur fournir une affichette qui identifie leur marqueur de temps, et de leur faire jouer
leur rôle respectif dans la résolution du problème ou dans l’exécution de la tâche.

Nous suggérons ici un scénario à utiliser avec les élèves.
(Utiliser un problème mathématique approprié au niveau d’âge des élèves.)

Je lis attentivement le problème pour prendre connaissance des informations et choisir celles qui sont
importantes.

J’interroge ma mémoire pour y retrouver des renseignements sur les façons de résoudre ce problème.
Ai-je déjà vu un problème similaire, ai-je déjà entendu mon enseignant en parler, ai-je résolu un 
problème analogue dans le passé ?

Lorsque j’ai trouvé des informations, je les apporte dans le présent. Elles seront utiles pour m’aider
à résoudre le problème.

Comme le faisait Albert Einstein, je combine ces informations retrouvées dans ma mémoire avec les
données du problème à résoudre, et je mets de l’ordre dans l’ensemble.

J’utilise le résultat de ces transformations pour construire la stratégie dont je me servirai pour
résoudre le problème. Parfois, je réussis au premier essai, d’autres fois je dois continuer à me dépla-
cer sur ma ligne du temps. Lorsque je décide de passer à l’action, je prends bien soin de «faire atten-
tion» à ce que je fais et à ce que je me dis, et j’utilise le plan que j’ai construit.
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Mobiliser les troupes !

Atention ! attention !

Je biffe. . .  avec attention !

Mobiliser son attention dans une tâche monotone, fasti-
dieuse mais cognitivement exigeante, oblige l’élève à
développer rapidement une stratégie et à gérer efficace-
ment sa mémoire de travail. La tâche proposée dans la
fiche 7.1 fait prendre conscience à l’élève des compé-
tences cognitives à mobiliser pour: décider «comment
faire» avant de passer à la phase d’exécution; opérer un
balayage visuel adéquat ; conserver en mémoire de tra-
vail les éléments de la consigne, pour ne pas être obligé
de les vérifier constamment, et perdre ainsi un temps

précieux ; valider la décision avant de choisir ; tenir la
feuille correctement et demeurer vigilant.

Après leur avoir expliqué la consigne, accorder un
maximum de x secondes aux élèves pour exécuter la
tâche. Une fois la tâche effectuée, les encourager à
partager les stratégies qu’ils ont privilégiées et à iden-
tifier les forces et les faiblesses de celles-ci. Établir un
pont avec le futur et les aider à trouver des activités
scolaires dans lesquelles ils pourraient réinvestir ces
stratégies.

Alors que l’activité précédente exige un traitement
visuel de l’information, l’activité proposée ici est plus
complexe, parce que l’élève ne peut pas valider aussi
facilement la décision qu’il vient de prendre. En effet,
cet exercice se pratique sans la permanence visuelle. La
tâche suggérée requiert de l’élève qu’il s’engage dans
une suite d’opérations mentales qui lui permettront de
manipuler, en temps réel, à la fois des données
numériques et un traitement sur ces données. Tâche
complexe mais combien révélatrice de l’efficience des

stratégies de gestion des ressources d’attention ! Un petit
conseil : faire l’exercice avant de le proposer aux élèves.
Encourager les élèves à parler de leurs découvertes
après l’activité.

Consigne :

Je vais vous dire trois chiffres. Vous faites la somme
des deux premiers chiffres et vous conservez le résul-
tat en mémoire. À ce résultat, soustrayez le troisième
chiffre et écrivez la réponse.

(1) 2  4  3
(2) 6  2  5
(3) 7  4  5
(4) 3  6  2

(5) 8  5  2
(6) 5  2  1
(7) 9  3  7
(8) 4  1  2

(9) 2  9  5
(10) 8  3  2
(11) 3  4  1
(12) 8  9  8

Plusieurs variantes de cet 

exercice sont possibles : 

imposer une contrainte au

temps de réponse ; modifier 

la nature des opérations 

mathématiques ; introduire des

distracteurs externes comme 

du bruit, des mots, etc.

Alors que la tâche proposée à la fiche 7.1 peut être exé-
cutée en ne privilégiant initialement qu’un traitement de
repérage des configurations visuelles des lettres a ou e,
l’activité proposée à la fiche 7.2 aborde une dimension
plus complexe de l’attention, parce qu’elle exige de
l’élève qu’il manipule mentalement un élément con-
ceptuel et qu’il tienne compte de plusieurs dimensions
simultanément.

Ici encore, introduire des variantes en imposant des
contraintes liées au temps d’exécution ou à l’inhibition
d’informations parasites.

Au terme de l’exercice, encourager les élèves à
partager leurs stratégies et à faire des ponts avec le futur.
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F iche 7 .1 Le cerveau,  c’est  comme…

Nom : Date : 

Dans la liste de mots suivants, encercle seulement ceux qui contiennent le code mystère suivant :

Mots qui contiennent la lettre «a» placée après la lettre «e», mais qui ne contiennent pas la lettre «r».

R
ep

ro
du

ct
io

n 
au

to
ri

sé
e 

©
L

es
 É

di
tio

ns
 d

e 
la

 C
he

ne
liè

re
 in

c.

1. détartrer

2. favorable

3. hétéroplastie

4. inquiétant

5. moustiquaire

6. otorragie

7. phalangien

8. piégeage

9. scandale

10. talismanique

11. moustiquaire

12. beigne

13. rare

14. bague

15. manger

16. gerbera

17. cajolerie

18. douane

19. lectorat

20. commissaire

21. pâte

22. spectacle

23. lexical

24. remarque

25. cerveau

26. levraut

27. beaupré

28. otarie

29. melba

30. cinéma

31. mercantile

32. décoratif

33. superlatif

34. magicien

35. merlan

36. nectar

37. facile

38. neuronal

39. fille

40. pendant

41. gare

42. repas

43. Bretagne

44. alouette

45. vacances

Cerveau... mode d’emploi !   © Éditions de la Chenelière inc.



82 U n  c e r v e a u . . .  a t t e n t i f !

F iche 7 .2 Je biffe avec attention !

Nom : Date : 

1. Biffe les nombres dont les deux chiffres ont la même dimension.

3. Biffe les nombres dont les deux chiffres ont la même dimension et dont le dernier chiffre 
possède une valeur plus faible que le premier.

45 98 76 81 89 61 16 50 17 91 78 62 18 33 47

67 34 96 31 76 81 49 31 66 66 68 93 65 15 22

54 89 64 14 33 16 55 39 81 49 39 19 11 35 58

2. Biffe les nombres dont le dernier chiffre possède une valeur plus faible que le premier.

76 54 18 35 76 89 90 34 45 63 56 21 12 56 89 56

77 13 81 45 32 71 38 16 91 59 40 13 88 26 51 91

34 13 28 94 15 61 76 43 30 74 98 99 41 68 11 42

56 18 45 90 86 34 12 77 10 49 57 98 10 19 10 54

19 76 54 34 78 51 31 66 20 41 31 76 73 14 71 62 

61 16 33 31 79 92 88 71 98 79 75 10 47 41 33 91
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Placarder l’affiche bien en vue dans votre salle de classe, et
saisir toutes les occasions d’établir des liens entre les activités
éducatives proposées aux élèves et les marqueurs temporels
associés à la gestion efficiente de leur attention.

Encourager les élèves à en tenir compte, et à l’occasion,
à la suite de la résolution d’un problème, inviter un élève à
expliquer verbalement à ses pairs comment il s’est déplacé sur
sa «ligne du temps».

Comment uti l iser l ’aff iche

Comment uti l iser le transparent 7.1

Multiplier les occasions de faire prendre conscience aux
élèves de la nécessité de demeurer actif pour être attentif. À
cet effet, les accompagner à travers les étapes de la résolution
d’un problème ou de l’éxécution d’une tâche en identifiant
avec eux les marqueurs temporels associés aux étapes de ges-
tion de leur attention.

Bien que tous les contenus habituellement proposés aux
élèves se prêtent bien à cet exercice, planifier auparavant un
scénario pédagogique pour permettre d’établir explicitement
le lien entre l’étape de traitement du contenu et le marqueur
temporel. À cet effet, le lecteur trouvera sur le cédérom, sous
la rubrique «Imprimer» de la leçon 7, une grille de planifica-
tion fort utile à proposer aux élèves.
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Mémoire

Accéder aux réseaux
Me souvenir de ce que j'ai appris
Mettre les connaissances en ordre
Retrouver les «savoir-faire»
Transformer les informations en
images, en mots et en sensations 

Attention

Changer d'idée en cours de route
Filtrer les parasites
Ne sélectionner que ce qui est
important
Passer rapidement de ce que 
j'entends à ce que j'écris
Rester branché sur ce que je vois
et ce que j'entends
Syntoniser mon cerveau
Traduire les signaux rapidement

Planification

Construire des plans d'action
Faire des ponts avec le futur
Prévoir comment je vais organiser
ma recherche
Programmer des étapes 
d'exécution
Visualiser à quoi ressemblera mon
dessin

Mémoire

Classification
Connaissance
Le passé
Les réseaux
Ordonner
Permanence

Attention

Filtres
La sélection 
La vigilance
Maintenant
MDT
Partager

Planification

Fixer des buts
L'anticipation
Le futur
Les prévisions
Programmer
Projeter

BiblioTri

PacMot

Attention (maintenant)
Avertir (signal)
Choix (sélective)
Direction (orientation)
Évaluation (désaccord)
Futur (planification)
Habileté (souplesse)
Inutile (parasite)
Langage (dialogue)
Neurone (communication)

Passé (mémoire)
Planification (comment)
Présent (attention)
Projet (futur)
Question (interroger)
Regrouper (combinaison)
Savoir faire (stratégie)
Surveiller (vigilance)
Transmetteur (chimie)
Valider (comparer)

LaboRinthe

Rappel : Outre les jeux, le cédérom propose également pour chaque leçon des documents PDF à imprimer ainsi que des sites 
Internet fort pertinents à visiter.

Le corrigé des jeux du cédérom
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je me déplace sur ma ligne de temps !

1

2

3

4

5

Lorsque j’ai trouvé ce dont j’ai 
besoin, je l’apporte dans mon 
«présent».

J’utilise le résultat du travail de l’étape 4 pour 
planifier «comment» je vais résoudre le 

problème. Je passe à l’action en portant 
«attention» à ce que je fais, en 

m’appuyant sur le plan que 
j’ai construit.

Je combine les
 informations apportées de 

mon «passé» avec les 
données du problème à 

résoudre, et je réorganise 
l’ensemble des 

renseignements.

Départ : Je prends connaissance 
des données qui composent le 

problème «ici et maintenant» en 
m’assurant de bien distinguer ce 
qui est important de ce qui n’est 

pas pertinent.

J’interroge ma mémoire 
pour y rechercher des 
informations, ou des «savoir-faire» 
qui pourraient m’être utiles pour 
résoudre le problème. Je fais 
preuve d’ouverture pour retrouver 
ce que j’ai déjà vu, entendu, fait 
ou évalué dans le passé.
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